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INDICATEURS ÉCONOMIQUES 
 

 
 

 

 
SOURCES : instituts statistiques nationaux, banques centrales, Banque mondiale, FMI, OCDE et CEPAL. | *Dernière donnée connue | **Cours officiel (8,00 VEB/$ au parallèle) 
***Double taux de change : 4,30  VEB/$ (hydrocarbures, automobiles, télécommunications, tabac, etc.) et 2,60  VEB/$ (produits de base)

 

Pop.* 
(M) 

Chômage* 
(%) 

Salaire 
minimum 
officiel  
en devise 
locale* 

PIB 
(Mds$) 

PIB 
(∆ %) 

Inflation 
(∆ %) 

Solde 
commercial 

(Mds$) 
Réserves 
internales

* 
(Mds$) 

Dette 
ext.* 
(Mds$) 

Taux 
courts* 

(%) 

 
Change/$ 

 

2008 2009 2010P 2008 2009 2010P 2008 2009 2010P 2008 2009 12/09 2010* 

ARGENTINE 41,0 8,3 1 400 
ARS 266,3 257,2 271,3 5,0 -3,4 5,5 22,0 15,0 16,0 13,2 17,3 47,0 123,8 9,5 3,80 3,94 

BRÉSIL 199,0 7,3 510 BRL 1 418,9 1 421,7 1 525,5 5,1 0,2 7,3 6,2 4,3 5,4 24,7 24,6 250,3 211,6 10,25 1,75 1,77 

CHILI 16,6 8,6 172 000 
CLP 

140,5 138,1 143,8 3,6 -1,7 4,1 7,1 -1,4 1,9 8,9 13,3 26,1 68,9 1,0 498 537 

COLOMBIE 45,6 12,1 
514 987 

COP 176,7 177,4 184,0 2,5 0,4 3,7 7,7 2,0 3,0 -5,0 2,6 25,4 53,8 3,0 2 002 1 901 

ÉQUATEUR 14,6 9,1 218 USD 22,9 23,0 24,1 5,9 0,4 4,7 8,8 3,1 3,2 0,3 -2,8 3,2 13,4 0,2 1 1 

MEXIQUE 111,2 5,7 1 428 
MXN 

1 036,6 968,1 1 009,7 1,5 -6,6 4,3 5,0 3,6 4,7 -16,8 -13,6 101,5 46,2 4,9 12,70 12,90 

PÉROU 29,5 8,5 550 PEN 95,6 96,6 102,0 9,8 1,0 5,6 7,3 6,5 2,0 1,3 2,9 35,5 30,0 1,75 2,87 2,82 

URUGUAY 3,5 7,9 4 799 
UYU 30,5 31,5 33,1 8,9 2,6 5,1 9,2 5,9 7,2 -2,8 0,9 8,0 12,4 6,25 19,60 21,18 

VENEZUELA 26,8 8,1  1 223,89 
VEB 115,9 112,1 111,5 4,6 -3,3 -0,5 30,9 25,1 39,0 -15,5 Nd 27,7 29,8 32,0 2,15** *** 



 

 

6
 

 

© 2010 iFi-LATINECO – Toute reproduction interdite 
 

I. Conjoncture 
économique et 

politique 
 
 

Amérique latine 

 

Prévision de croissance 2010 : la crise « digérée » 
 

Alors que le second semestre de l’année commence, les différentes institutions 

publiques et privées livrent avec de plus en plus de précision leurs prévisions de 

croissance régionale pour l’année 2010, et les taux affichés incitent clairement à 

l’optimisme. 

Si l’on établit une moyenne des différents taux publiés par grands pays, le Brésil 

tient le haut du pavé latino-américain avec une croissance prévisionnelle de 7,3%.  

Derrière le géant lusophone, on trouve un groupe de pays affichant entre 4% et 6% 

comprenant le Chili (4,1%), le Mexique (4,3%), l’Équateur (4,7%), l’Uruguay (5,1%) et 

le Pérou (5,6%). Puis, dans une moindre mesure, la Colombie (3,0%) et l’Argentine 

(3,8% ou 5,5% selon les sources) devraient eux aussi connaître une croissance 

soutenue. Seule exception parmi les grandes nations de la région : le Venezuela, qui 

pourrait connaître une récession cette année (-0,5%).  

PS : la CEPAL annonce une hausse du PIB régional latino-américain de 4,5% en 2010. 

 

Prêts record de la Banque mondiale 
 

En vue de soutenir la reprise économique face à la crise financière, la Banque 

mondiale a prêté 17,9 milliards de dollars en 2009 à l’ensemble des pays de la 

région contre 17,1 milliards de dollars en 2008 (+4,7%).  Les principaux pays 

bénéficiaires ont été le Brésil, le Mexique et la Colombie, les secteurs des 

transports, de la santé, des services sociaux et de l’administration publique ayant 

reçu les plus fortes sommes. 
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Argentine 

 

Accélération économique 
 

Selon les statistiques officielles fournies par l’INDEC, en avril dernier, la croissance 

économique a augmenté de 9,7% (taux non atteint depuis deux ans) par rapport à 

avril 2009 et de 1,3% par rapport à mars 2010. Avec ces chiffres, le taux de 

croissance sur les quatre premiers mois de l’année atteint 7,5% par rapport à la 

même période de 2009. 

Attention : selon les calculs d’institutions privées comme Economía y Regiones, le 

taux interannuel de croissance d’avril ne serait que de 4% par rapport à avril 2009 

et de 3% sur les quatre premiers mois de 2010. 

 

Bon échange, mauvaise notation 
 

Bien que l’échange de dette ait atteint près de 70%, soit à peu près dans les 

objectifs du gouvernement, Standard & Poor’s n’a pas décidé de changer la 

qualification de B- détenue par le pays en tant qu’émetteur de dette. L’acceptation 

de 70% de l’échange de dette permet de régulariser 92,4% de la dette tombée en 

cessation de paiement. Avec cette opération, le gouvernement tente de prouver aux 

instances internationales (tribunaux et marchés de capitaux) que, dans la mesure de 

ses possibilités, il a agi en toute bonne foi auprès de ses créanciers. C’est également 

une réponse aux exigences « déraisonnables » des fonds spéculateurs avec la dette 

argentine. 

 

Les chiffres du travail au noir 
 

Selon l’INDEC, il y aurait dans le pays 4 millions de salariés non déclarés, c'est-à-

dire ne bénéficiant pas d’avantages sociaux durant et après leur période d’activité 

(santé, vacances et retraite notamment). Le chiffre représente 34,6% du total de la 

force de travail du pays. Par ailleurs, une enquête officielle réalisée auprès de 

93 000 entreprises et 190 000 salariés a montré que le taux de travail au noir atteint 

26,9%. Une autre enquête montre que quatre personnes sur dix qui ont une activité 

salariée gagnent en moyenne 1 500 pesos mensuels (385 dollars). Les aides 

familiales (chef de famille, enfants, etc.) contribuent à améliorer les conditions des 

revenus mais rendent aussi complexe et peu clair le tableau du panorama salarial du 

pays. 
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Brésil 

 

Top départ pour trois mois de campagne présidentielle 
 

Le 6 juillet dernier la campagne pour les élections présidentielles a officiellement 

débuté. Le premier tour aura lieu le 3 octobre prochain (second tour éventuel le 31 

de ce même mois). 

A trois mois du scrutin une nouvelle tendance dans les sondages apparaît : la 

candidate de gauche (Parti des travailleurs) et protégée du président Lula, Dilma 

Rousseff, est passée devant son concurrent de droite José Serra, avec environ 40% 

des intentions de vote au premier tour contre 35% pour l’actuel gouverneur de l’État 

de São Paulo. 

À côté de ces deux « mastodontes » de la campagne apparaît un troisième 

personnage qu’il ne faut pas ignorer. Avec environ 9% des intentions de vote, la 

populaire sénatrice Marina Silva, du Parti vert, pourrait jouer, sinon les 

challengers, au moins les trouble-fêtes. Mme Silva a été l’une des plus proches 

collaboratrices de Lula au début de son mandat en ayant été une ministre de 

l’Environnement active. 

PS : pour le poste de vice-président en cas de victoire, José Serra a choisi le jeune 

député carioca António Indio da Costa (parti Democratas). 

 

Nouvelle hausse du SELIC 
 

Quelques semaines à peine après sa dernière augmentation, de 8,75% à 9,50%, le 

taux de base SELIC a de nouveau été revu à la hausse par le Comité de politique 

monétaire (Banque centrale) à 10,25%. 

 

Bon mois de juin pour le commerce extérieur 
 

Le mois dernier, la balance commerciale a enregistré un solde positif de 2,28 

milliards de dollars, soit 17,1 milliards de dollars d’exportations et 14,8 milliards de 

dollars d’importations. Cet excédent mensuel de juin est le deuxième plus élevé de 

l’année 2010 après celui du mois de mai. 

PS : au premier semestre 2010, le pays a obtenu un excédent commercial de 7,89 

milliards de dollars, correspondant à 89,2 milliards de dollars d’exportations et 81,3 

milliards de dollars d’importations. 
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Fléchissement de la création d’emplois légaux 
 

 

PS : en avril dernier, 305 068 emplois légaux ont été crées, un record mensuel. 

 

Pauvreté en net recul 
 

D’après les calculs de la Fondation Getúlio Vargas, entre 2003 et 2009, la pauvreté 

a baissé de 43%, n’affectant désormais « que » 29,9 millions de personnes, soit 

environ 14,8% de la population totale. 

Par ailleurs, dans l’hypothèse où le Brésil maintient une croissance moyenne de 5% 

jusqu’en 2014, le nombre de pauvres cette année-là tomberait à 14,5 millions.  

Rappel : en 1993, 35% des brésiliens vivaient en dessous du seuil de pauvreté. 

PS : entre 2003 et 2009, le salaire réel local a connu une augmentation de 53,6%. 

 

Forte inflation alimentaire 
 

Sur la période janvier-mai 2010, les statistiques officielles de l’IBGE ont évalué le 

taux interannuel d’inflation à 3,09%. Pour le seul segment des aliments, la hausse 

est de 5,48%, la plus élevée jamais enregistrée depuis 1995. 
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Chili 

 

Salaire minimum réévalué 
 

Depuis le 1er juillet dernier, le montant du salaire minimum légal mensuel est de 

172 000 pesos (319 dollars), chiffre supérieur de 4,24% à celui du précédent 

montant. 

Actuellement, plus de 1,7 million de salariés touchent moins de 388,27 dollars par 

mois, 680 000 d’entre eux étant chefs de familles et 442 000 ayant entre 35 et 44 

ans. La plupart travaille dans le secteur du commerce (359 000), dans le secteur de 

l’agriculture, de la pêche et de la sylviculture (353 000) et dans le secteur du 

bâtiment (141 000). 

 

Croissance surprise 
 

En mai dernier, la croissance économique interannuelle du pays a atteint 7,1%, soit 

le plus fort taux depuis juin 2005 (7,2%). Cette progression serait due 

essentiellement au dynamisme des secteurs du commerce (détail et gros), des 

transports/télécommunications et de l’énergie (électricité et gaz). 

 

Moitié plus de familles riches 
 

En 2009, le nombre de familles riches au Chili a augmenté de 49% à plus de 200 000 

familles, enregistrant alors la meilleure croissance d’Amérique latine. La hausse 

provient essentiellement des familles possédant un patrimoine dont la valeur oscille 

entre 100 et 250 000 dollars, et dont le nombre a crû de 61%. 

La richesse totale de ces foyers est de 95,4 milliards de dollars, soit une 

augmentation de 19% par rapport à 2008. Le groupe comptant plus de 100 millions 

de dollars de patrimoine, constitué de seulement 29 foyers, possède 28,2% de cette 

richesse, soit 27 milliards de dollars.  
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Colombie 

 

Une bonne croissance pour commencer l’année 
 

La croissance au premier trimestre 2010 a été calculée par les statistiques officielles 

à 4,4%, et ce malgré la dégradation du commerce bilatéral avec le voisin 

vénézuélien. 

Trois secteurs ont particulièrement contribué à cette tendance à la hausse du PIB, à 

savoir la construction (+15,9%), les mines et hydrocarbures (+13,2%) et l’électricité, 

gaz et eau (+6,5%). Il ne faut pas oublier, également, le bon comportement de 

l’industrie (+3,9%), du commerce (+3,6%) et des transports et communications 

(+2,6%). 

PS : sur cette période, la croissance du secteur bancaire n’a été que de 1,5%. 

 

Baisse des remesas au premier trimestre 
 

Selon la Banque centrale, au cours des trois premiers mois de 2010 le montant total 

des transferts d’argent issu des colombiens installés à l’étranger s’est chiffré à 901 

millions de dollars, montant inférieur de 17,7% à celui de la même période de 

2009. 

Cette tendance à la baisse tient notamment à la situation économique difficile de 

l’Espagne, pays qui compte le plus grand contingent de citoyens colombiens à 

l’étranger. 

PS : les remesas représentent 7,5% des revenus courants de la balance des 

paiements du pays. 

 

Combien de pauvres ? 
 

D’après les chiffres officiels du DANE, il y aurait dans le pays 20 millions de 

personnes vivant sous le seuil de pauvreté (44% de la population totale). Est 

considérée comme pauvre une personne qui consacre plus de 40% de ses revenus (+ 

de 124 000 pesos soit 65 dollars) à des achats alimentaires de base. 

De même, sur ces 20 millions de pauvres, 7 millions sont considérés comme 

indigents (15% de la population), c’est-à-dire des personnes dont le revenu mensuel 

par tête d’habitant est inférieur à 124 000 pesos (environ 65 dollars). 
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Mexique 

 

Élections locales : victoire en demi-teinte pour le PRI 
 

Le 4 juillet dernier des élections locales (gouverneurs et députés d’État, maires) ont 

eu lieu dans 12 États du pays, faisant alors figure de nouveau test pour le président 

Felipe Calderón un an après la victoire du Parti révolutionnaire institutionnel 

(PRI, opposition) aux élections législatives fédérales. Ce scrutin a été marqué par 

l’assassinat par le crime organisé de Rodolfo Torre Cantú (PRI), candidat favori au 

poste de gouverneur de l’État de Tamaulipas (nord-est). 

Sur les 12 États en question, le PRI a réussi à en garder six (Chihuahua, Durango, 

Hidalgo, Quintana Roo, Tamaulipas et Veracruz) et en a gagné trois (Aguascalientes, 

Tlaxcala et Zacatecas). En revanche, les pristas ont perdu trois États clés car 

particulièrement peuplés : Oaxaca, Puebla et Sinaloa, et ce à cause d’alliances, 

quelque peu contre-nature mais savamment calculées, entre le Parti Action 

nationale (droite, parti du Président) et le Parti de la révolution démocratique 

(gauche). 

 

Les derniers chiffres du commerce extérieur 
 

Entre les mois de janvier et mai derniers, l’économie nationale a enregistré un 

excédent commercial de 653 millions de dollars. 

Sur le seul mois de mai 2010, le solde est positif à hauteur de 179 millions de 

dollars (excédent de 450 millions de dollars en mai 2009), résultant de 24,8 

milliards de dollars d’exportations (+43,9% en variation interannuelle) et de 24,6 

milliards de dollars d’importations (+46,7%).  

PS : de source gouvernementale, on apprend que lors des huit dernières années, la 

part du Mexique dans le commerce mondial a baissé de 2,7% à 2,1%. De plus, sur les 

plus de quatre millions d’entreprises que compte le pays aztèque, seules 37 500 se 

sont internationalisées dont 400 représentent à elles seules 80% des exportations 

nationales. 

 

Lente récupération des remesas 
 

Selon la Banque centrale, en mai 2010, les transferts bancaires entrants en 

provenance des émigrés se sont montés à 2,1 milliards de dollars, soit une hausse 
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de 12% par rapport à la même période l’an passé. Il s’agit de la meilleure 

progression depuis octobre 2006, augmentation qui s’expliquerait surtout par la 

célébration de la Fête des Mères. Cependant, les transferts bancaires n’ont pas 

retrouvé leur volume d’avant la crise : entre janvier et mai 2010, les transferts 

bancaires se sont élevés à 8,7 milliards de dollars, soit 4,6% de moins par rapport à 

la même période l’an passé. 

Les experts prévoient une amélioration dans les mois à venir, due en partie à la 

hausse du nombre d’émigrants mexicains qui ont obtenu un travail dernièrement. 
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Pérou 

 

Travail légal mieux rémunéré 
 

Il y a actuellement dans le pays 20 millions de personnes en âge de travailler (ayant 

plus de 14 ans) dont 13,5 millions font partie de la population active, c’est-à-dire 

ayant une activité professionnelle ou étant à la recherche d’un emploi. 

Du total des personnes travaillant, plus des trois quarts le font de manière 

informelle, c’est-à-dire non déclarée (pas d’avantages sociaux) avec des salaires qui 

n’atteignent très souvent pas le salaire minimum mensuel de 550 nuevos soles (195 

dollars) en travaillant plus de huit heures par jour. 

Étant donné qu’il y a 1,2 million de salariés adhérant au système national de 

retraite et 1,8 million qui cotisent au système privé, les travailleurs au noir 

représentent 78% de la population en condition de travailler. 

PS : en milieu rural, le travail illégal concernerait largement les 90% de la 

population active. 

 

Les exportations ralentissent leur rythme 
 

Après huit mois de hausse consécutive, on observe un premier ralentissement des 

exportations nationales. Même si au mois de mai 2010 celles-ci ont connu une 

augmentation interannuelle de 8%, soit un montant de 2,3 milliards de dollars, 

c’est moins que la hausse de 46% enregistrée au mois d’avril dernier.  

Entre janvier et mai 2010, les exportations se sont montées à 12,7 milliards de 

dollars, soit une augmentation interannuelle de 35%. Sur cette période, les 

exportations traditionnelles se sont élevées à 10 milliards de dollars (dont 62% 

découlant de l’exportation de minéraux) et les non-traditionnelles à 2,7 milliards de 

dollars, soit des hausses interannuelles respectives de 42% et 16%. 

PS : les estimations concernant la croissance des exportations pour l’année 2010 

oscillent entre 17%  selon le ministère de l’Économie et des Finances et 23% selon la 

Banque centrale. 
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IED revus à la hausse 
 

La Banque centrale a réévalué à 5,3 milliards de dollars (contre 4,9 milliards) le 

montant 2010 des investissements étrangers directs (IED), c’est-à-dire un montant 

supérieur aux 4,8 milliards de l’année passée. Les investissements s’effectueraient 

principalement dans les secteurs des mines, des hydrocarbures, des infrastructures 

et de l’électricité. Les investissements privés, quant à eux, devraient croire de 

12,5% atteignant un montant de 11,2 milliards de dollars (dont 3,3 milliards dans 

les mines).  

En vue de l’entrée en vigueur du traité de libre-échange entre le Pérou et l’Union 

européenne en 2012, les investissements du Vieux Continent se renforcent, 

s’élevant aujourd’hui à 9,7 milliards de dollars. L’UE est le premier investisseur au 

Pérou avec 51% du total des IED locaux, en particulier dans les secteurs des 

télécommunications, de la banque et des finances, ainsi que celui de l’énergie. À 

partir de 2012, les européens devraient investir davantage dans d’autres secteurs, 

en particulier l’agroalimentaire et les infrastructures et transports.  
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Uruguay 

 

Dette publique en augmentation 
 

Entre janvier et mars 2010, la dette du secteur public a augmenté pour le cinquième 

trimestre consécutif, s’élevant aujourd’hui à 22,5 milliards de dollars. Ce chiffre 

représente une augmentation de 644 millions de dollars par rapport au mois de 

décembre 2009. Le stock de la dette du secteur public au premier trimestre de 

l’année a donc atteint l’équivalent de 67% du PIB, ratio légèrement inférieur à celui 

enregistré à la fin du trimestre passé (69,5%) car l’augmentation du niveau 

d’activité a été plus importante que celle de la dette. 

 

Les exportations s’envolent 
 

Au premier semestre de 2010, les exportations ont connu une augmentation 

interannuelle de 23,8% atteignant un montant de 2,7 milliards de dollars. Les 

principaux produits exportés ont été la viande et abats (20,2% du total) suivi du soja 

(14,9%) et des céréales (9,0%). La première destination des exportations 

uruguayennes a été le Brésil (19,2%) alors que l’Union européenne a reçu 17% du 

total et les pays de l’ALENA (Mexique, Canada, les Etats-Unis) 6%.  

La Chine (4ème destination), l’Allemagne (5ème) et la Russie (6ème) ont connu les plus 

fortes augmentations, respectivement de 102,22%, 86,5% et 73,85%. Parmi les 

produits exportés, les voitures (+95,8%), le caoutchouc (+83,5%), les peaux et cuirs 

(+66,1%) et enfin le soja (+46,7%) ont connu les plus fortes hausses. À l’inverse, les 

céréales, les produits pharmaceutiques et la minoterie ont subi des baisses 

respectives de 23,2%, 12,2% et 10,2%. 

Rappel : en 2009, les exportations avaient baissé de 8,7% par rapport à 2008, année 

record avec 6 milliards de dollars. 

 

Tendance à la hausse pour les salaires 
 

Depuis le début de l’année, les revenus réels des salariés ont augmenté de 3,74% et 

de 3,2% sur les douze derniers mois. En termes nominaux (inflation incluse), 

l’indicateur montre une hausse de 6,6% au cours des cinq premiers mois de 2010 et 

de 10,51% au cours des douze derniers mois. 
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Venezuela 

 

Désarroi économique 
 

Alors que tous les pays de la région vont enregistrer une croissance économique 

raisonnable, le Venezuela devra cette année digérer un recul de son PIB. Dans ce 

contexte peu prometteur, l’inflation devrait atteindre ou dépasser 33%. 

Mauvaise période pour le pays qui, au cours du premier trimestre de 2010, a vu les 

secteurs du commerce et des services enregistrer une baisse interannuelle d’activité 

de 29,4%. Plus en détail, les secteurs les plus touchés par le recul de l’activité ont 

été ceux des télécommunications (-38%) des supermarchés (-37%), des garages de 

réparation automobile (-35%), des chaînes de franchisés (-28%) et des boulangeries  

(-18%).  

Malgré ce contexte, le gouvernement ne devrait pas s’empêcher d’augmenter la 

dépense publique, année d’élections oblige (législatives en septembre), le tout 

alimenté par la hausse du cours du brut et la dévaluation du bolivar. 

À tout ceci s’ajoute le bas niveau de l’investissement privé dû à la politique 

d’expropriations et de nationalisations du gouvernement. Ainsi, le secteur privé non 

pétrolier ne parviendrait pas répondre aux éventuels encouragements du 

gouvernement via la dépense publique. En outre, la hausse du dollar par rapport au 

bolivar et les contraintes administratives découragent toute tentative 

d’importations de produits. 

Ainsi, pour faire avancer le pays en luttant contre les principes capitalistes, Hugo 

Chávez et son équipe préconisent le troc (sic). 

 

Des nationalisations coûteuses 
 

Selon la Chambre de commerce vénézolano-américaine, depuis 2007, année de la 

nationalisation de Cantv (télécommucations) et d’Elecar (électricité), le 

gouvernement s’est emparé de 44 entreprises emblématiques du pays. De ce total, 

seulement sept ont été indemnisées totalement ou partiellement. 

L’addition de toutes ces nationalisations et expropriations atteint 20 milliards de 

dollars minimum, soit presque autant que les réserves de la Banque centrale. 

À noter : la plupart des expropriations font l’objet de plaintes auprès des tribunaux 

commerciaux internationaux afin de demander réparation. 
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II. Secteurs et 
entreprises 

 
 

Panorama 

 

Costa Rica 
 

DE BONS RESULTATS POUR LES AGROEXPORTATIONS 

Selon l’organisme local de promotion du commerce extérieur, entre janvier et mai 

2010, le montant des exportations de bananes s’est chiffré à 303 millions de 

dollars, celui d’ananas à 310 millions de dollars et celui de café à 167 millions de 

dollars, soit des augmentations respectives de 19%, 25% et 11% par rapport à la 

même période de l’année précédente. Les secteurs appellent tout de même à la 

prudence face à cette tendance.  

De meilleures conditions climatiques au Costa Rica, alors que le Guatemala et 

l’Equateur connaissent des difficultés à ce niveau, pourraient être à l’origine de 

cette reprise. 

Selon l’Institut du café du Costa Rica, l’augmentation du montant des ventes du 

produit ne seraient que de 6,5%. De plus, l’augmentation s’expliquerait davantage 

par une augmentation du prix du café sur les marchés. En effet, 798 874 sacs de 60 

kilos ont été exportés au cours de ces cinq mois contre 836 506 l’année dernière 

pendant la même période (-4,5%). 

 

Mexique 
 

BAISSE DES AGROIMPORTATIONS EN 2009 

D’après le secrétariat à l’Agriculture, à l’Élevage, au Développement social, à la 

Pêche et à l’Alimentation (SAGARPA), entre 2008 et 2009, les importations de 

produits agroalimentaires et agroindustriels ont chuté en valeur de 20,8%, mais ont 

cependant augmenté en volume. 
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Parmi les baisses les plus importantes enregistrées durant l’année, figurent le maïs  

(-954,6 millions de dollars d’importations), le blé (-518,9 millions de dollars), la 

viande bovine (-313,4 millions de dollars) et le lait (-183,7 millions de dollars). 

 

Pérou 
 

DEBUT 2010 POSITIF POUR LES AGROEXPORTATIONS 

Selon Comex Perú, au cours des quatre premiers mois de 2010, les exportations 

péruviennes de produits agricoles se sont montées à 682 ,54 millions de dollars, en 

augmentation interannuelle de 14,13%. 
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Viandes 

 

Argentine 
 

BONNES PERSPECTIVES POUR LA VOLAILLE 

La consommation et la vente de volaille et d’œufs ainsi que l’exportation de 

produits et d’équipements avicoles sont en augmentation selon le Centre des 

entreprises de transformation avicole (CEPA).  

Entre 2003 et 2010, la consommation de poulet est passée de 20kg par an et par 

habitant à 35 kilos alors que les exportations sont passées de 62 000 à 330 000 

tonnes. En ce qui concerne le chiffre d’affaires du secteur, celui-ci a bondi de 42 

millions à 450 millions de dollars. La production d’œufs, quant à elle, est passée de 

6 milliards à 9,5 milliards d’unités. 

Par ailleurs, la CEPA et la Chambre argentine de producteurs avicoles ont tracé les 

principaux objectifs du plan de développement 2011-2017. Principal objectif : 

produire 2,5 millions de tonnes de viande de poulet par an et 12,5 milliards d’œufs 

d’ici fin 2017. Pour cela, toute la chaîne avicole prévoit d’investir 600 millions de 

dollars au cours des sept prochaines années pour développer des fermes, des 

couveuses ou encore créer des emplois. 

 

ABATTOIR AUX PIEDS DES ANDES 

La marque de charcuterie Cabaña Argentina, du groupe Ledesma, investira près de 

26 millions de dollars dans la construction d’un abattoir à Las Heras, dans la 

province andine de Mendoza. L’infrastructure, dont les travaux devraient prendre 

fin en août 2011, totalisera une superficie de 40 hectares et génèrera 700 nouveaux 

emplois. L’entreprise espère ainsi augmenter sa capacité de production de 40% et 

faire concurrence aux autres géants du secteur Paladini, Bocatti ou Los Calvos. 

Chaque mois, l’entreprise prévoit d’exporter 15% de ses produits ainsi que 600 

tonnes de viande congelée vers l’Europe et l’Amérique du Nord. 

Cette année, les ventes de Cabaña Argentina devraient croître de 30%, et après 

l’ouverture de l’abattoir, la compagnie table sur une progression supplémentaire de 

30%.  

Ledesma veut faire concurrence aux abattoirs brésiliens qui rachètent les 

compagnies argentines : le géant Marfrig a récemment acquis Mirab pour 36 

millions de dollars et 70% de Quickfood pour 140,9 millions de dollars. 
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Brésil 
 

TYSON FOODS DE NOUVEAU OFFENSIF 

Le géant agroalimentaire étasunien devrait reprendre ses investissements au Brésil à 

partir de 2011. Le groupe prévoit en premier lieu d’investir dans la volaille, puis 

dans le porc et enfin dans les bovins.  

Ayant déjà acquis les entreprises locales Macedo, Avita (État de Santa Catarina) et 

Frangobrás (État de Paraná), la multinationale veut continuer à faire concurrence 

aux géants brésiliens que sont Brasil Foods, JBS-Friboi et Marfrig. 

 

Paraguay 
 

VERS UN NOUVEAU RECORD POUR LES EXPORTATIONS 

En 2010, les exportations de viande devraient dépasser la barre des 800 millions de 

dollars, battant ainsi le record de 700 millions de dollars atteint en 2008. Au cours 

des premiers mois de 2010, les exportations se sont déjà montées à 300 millions de 

dollars, soit une augmentation interannuelle de 24%. D’autre part le prix de la 

viande paraguayenne a augmenté sur le marché international. 

 

Uruguay 
 

INVESTISSEMENT COREEN DANS LA VOLAILLE 

Le sud-coréen Insung investit 30 millions de dollars dans un site d’’élevage de 

poulets à base d’Omega 3, grande nouveauté dans le secteur puisque jusqu’ici 

l’alimentation se faisait surtout à base de maïs. La ferme, implantée dans le 

département de Canelones, débutera ses activités fin septembre et la production 

devrait atteindre les 200 000 poulets par mois.  

Cette ferme est la première de l’entreprise asiatique à l’étranger bien qu’elle opère 

déjà en Uruguay surtout dans la pêche du krill. Par ailleurs, l’alimentation à base 

d’Omega 3 pourrait s’étendre dans le futur aux bovins et aux porcins. 
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Lait et dérivés 

 

Brésil 
 

LES PROJETS DE DANONE 

Détenteur de 35% des parts du marché local des produits lactés frais et ayant Nestlé 

et Batavo (filiale de BRF/Brasil Foods) comme principaux concurrents dans le pays, 

la filiale brésilienne du groupe de Franck Riboud prévoit de doubler de taille entre 

2009 et 2012 pour atteindre 1,1 milliard de dollars de chiffre d’affaires. Déjà en 

2009, Danone avait facturé au Brésil près de 700 millions de dollars sur le seul 

segment produits lactés frais. 

Pour le moment, le groupe a investi 33 millions de dollars dans une unité de 

fabrication de produits lactés frais à Maracanaú (environs de Fortaleza). Le site 

devrait fournir tout le Nordeste qui est actuellement approvisionné par la filiale de 

Danone implantée dans l’État de Minas Gerais (sud-est). 

PS : en termes de chiffre d’affaires, par zone géographique, le Brésil occupait en 

2009 la 6ème place au sein du groupe contre la 8ème place en 2008.  

 

Chili 
 

BETHIA DEVELOPPE SES ACTIVITES LAITIERES 

Le groupe projette d’investir 25 millions de dollars dans Agrícola Ancali, sa 

branche laitière, premier producteur national de lait avec 200 000 litres par jour.  

Le Grupo Bethia, contrôlé par Liliana Solari (l’une des propriétaires du groupe 

Falabella), a présenté un projet de développement de son site situé dans la 

commune de Los Ángeles (Région VIII, centre) afin de produire 280 000 litres de lait 

par jour, soit 102 millions de litres par an, augmentant ainsi sa production de 30%.  

PS : Agrícola Ancali compte aujourd’hui 5 500 têtes de bétail et voudrait arriver à 

plus de 6 500 afin d’atteindre ses objectifs de production.  
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Fruits et légumes 

 

Équateur  
 

HAUSSE DE LA PRODUCTION DE POMMES DE TERRE 

410 000 tonnes de pommes de terre ont été produites en 2006, et au cours des 

trois années suivantes, la production a connu une augmentation annuelle de 3% 

(12 300 tonnes de plus par an).  

Selon certaines études, un équatorien consomme 34 kilos de pommes de terre par 

an, le tubercule étant un des principaux produits de consommation des habitants.  

À noter : 43 000 hectares de pommes de terre sont plantés chaque année, les 

principales régions productrices étant Chimborazo, Carchi, Tungurahua, Cotopaxi et 

Pichincha. Le pays recense aujourd’hui 350 variétés de pommes de terre. 

 

Pérou 
 

ARTICHAUTS : AUGMENTATION DES EXPORTATIONS EN VUE 

Selon des prévisions, en 2010, grâce à la reprise de la demande aux États-Unis et en 

Europe, les exportations d’artichauts en conserve devraient augmenter de 2,7%, 

totalisant 76,2 millions de dollars pour 31 100 tonnes. Cependant, le rythme des 

envois pourrait être ralenti à cause de la concurrence des artichauts chiliens et 

chinois sur le même marché US. 

Actuellement, la Sociedad Agrícola Virú détient 35% de l’offre exportable, suivie 

par Danper Trujillo (23,9%) et Danper Arequipa (10,1%). 

PS : en 2009, les exportations d’artichauts en conserve ont chuté de 10,9%. 
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Céréales et oléagineux 

 

Brésil 
 

ZAELI PARIE SUR LE MARKETING ET LES CLASSES MOYENNES 

Cette année, le fabricant de riz, farine de blé, pâtes, haricots et sel envisage de 

consacrer 5 millions de reais, soit environ 2,8 millions de dollars, dans des 

campagnes marketing, notamment dans la pub TV. Zaeli Alimentos veut également 

privilégier l’offre de produits à destination de la classe C (moyenne). 

PS : Zaeli compte obtenir en 2010 un chiffre d’affaires de 255 millions de dollars. 

 

PREDILETO VEUT FAIRE AIMER LE BLE AU NORD 

Le fabricant de farines Predileto Alimentos investit actuellement 17,8 millions de 

dollars dans des moulins à blé et compte, d’ici 2011, produire 10% des produits 

dérivés du blé consommés dans le pays. Les principales zones cibles des 

investissements seront les régions Nord et Nordeste où la consommation de produits 

à base de blé par an et par habitant est de 20kg contre 50kg pour la moyenne 

nationale. Ces régions sont également celles qui comptent le moins de moulins à 

farine dans le pays. 

À noter : la répartition géographique des moulins à farine de blé au Brésil est 

particulièrement inégale. En effet, sur les 200 moulins que compte le pays, 140 se 

situent dans la région Sud (États du Paraná, Santa Catarina et Rio Grande do Sul). 

PS : en 2009, Predileto a enregistré 15,4 millions de dollars de bénéfices contre 

environ 14 millions de dollars de pertes en 2008. 

 

Équateur  
 

PRODUCTION DE RIZ EN BAISSE HISTORIQUE 

Cet hiver, alors que les producteurs espéraient produire 700 000 tonnes (plus de 50 

sacs par hectare) la production rizicole a été de 450 000 tonnes, soit en moyenne 

35 sacs par hectare. Le secteur a ainsi atteint son plus bas niveau jamais connu.  

Différentes raisons ont été avancées pour expliquer cette baisse : de fortes pluies et 

vents, le passage de l’hiver qui aurait réduit la production de 42%, l’urée (engrais) 

livrée par l’État qui n’aurait pas donné l’effet escompté sur les rendements ou 

encore le réseau de commercialisation qui, à travers l’Unité nationale de stockage, 
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qui achète aux producteurs, aurait porté préjudice aux petits agriculteurs. À cela 

s’ajoute aussi le prix que les transporteurs imposaient aux producteurs, pouvant 

aller jusqu’à 2 dollars par sac alors que le prix normal n’est que de 0,80 dollar.  

La baisse de la récolte a eu des répercutions sur les exportations puisque seules 

50 000 tonnes ont été envoyées au Venezuela alors que gouvernement pensait en 

exporter 150 000.  

 

Venezuela  
 

DEPRESSION RIZICOLE 

La superficie de culture de riz a connu une diminution interannuelle de 54% avec 

seulement 100 000 hectares semés en 2010 contre 214 000 en 2009. La sécheresse 

ainsi que la faible capacité du secteur à investir dans le secteur sont les principaux 

facteurs de la faible récolte. Pendant le cycle d’été (récolté en janvier 2010), 

seules 39 000 hectares de riz « paddy » ont été cultivés alors que le secteur espérait 

atteindre 80 000 hectares. Pendant le cycle d’hiver (récolte commencée au premier 

juillet 2010), seules 60 000 hectares ont été semés alors que 87 000 étaient prévus.  

Le rendement moyen est de 4 500 à 5 000 kilos par hectare. Le coût moyen 

d’investissement par hectare semé est de 2 700 dollars alors que le prix du kilo fixé 

par le gouvernement est de 0,46 dollar. Les producteurs ont demandé au 

gouvernement une hausse du prix du riz « paddy » à 0,60 dollars le kilo, demande 

qui n’a pas été acceptée jusqu’à maintenant. 

PS : cette année, le gouvernement va importer 180 000 tonnes de riz en 

provenance d’Argentine pour un montant de 1,3 milliard de dollars. Au cours du 

seul mois de janvier, 19 800 tonnes de riz argentin ont été importées pour un 

montant de 10,5 millions de dollars, c’est-à-dire 18% de la production annuelle de 

riz. 
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Boissons alcoolisées 

 

Argentine 
 

DU VIN A FOISON 

Les cinq premiers mois de l’année, les exportations de vin ont connu une 

augmentation interannuelle de 20,9%, atteignant un montant de 250,4 millions de 

dollars. Cette hausse a été stimulée par la forte demande de vin du Brésil et des 

États-Unis. Les exportations en direction du Brésil ont enregistré la plus forte 

augmentation interannuelle (+49%) même si les Etats-Unis restent la principale 

destination avec un CA à l’export de 76 millions de dollars. 

 

Brésil 
 

AMBEV DEVELOPPE UN SITE GAUCHO 

Le brasseur investira près de 85 millions de dollars dans l’agrandissement de son 

site d’Águas Claras do Sul situé à Viamão (État du Rio Grande do Sul). Le montant 

fait partie de l’enveloppe de près d’un milliard de dollars destinée à augmenter 

entre 10% et 15% sa capacité de production nationale. Actuellement, ce site produit 

7,6 millions d’hectolitres par an et cherche à atteindre à terme les 9,9 millions 

d’hectolitres. 

 

Chili 
 

VIN : LE PAYS DANS LE TOP MONDIAL  

Selon l’Organisation internationale du vin, en 2009, le Chili est devenu le 8ème  

producteur mondial de vin avec 3,7% de la production globale. Le pays est aussi le 

5ème exportateur mondial, comptabilisant 8% des exportations totales, soit 6,9 

millions d’hectolitres. Cependant, même si l’on remarque une augmentation de 1,1 

million d’hectolitres produits par rapport à 2008, les exportations sont en baisse 

depuis la crise de 2008 ainsi que la consommation, qui a chuté de 3,6% à 236,5 

millions d’hectolitres. 

PS : au cours du premier trimestre de 2010, les exportations de vins ont augmenté 

de 8,5% en valeur à près de 340 millions de dollars et de 6,4% en volume comparé 

à la même période de 2009. Malgré le séisme du 27 février dernier qui a impacté le 

secteur, ce dernier réussit donc à afficher des chiffres honorables à l’export. 
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Boissons non-alcoolisées 

 

Brésil 
 

COCA-COLA ATTEND LE MONDIAL ET LES JO 

La firme d’Atlanta a annoncé qu’elle investirait 6,17 milliards de dollars dans les 

cinq prochaines années afin de développer son activité dans le pays.  

L’explication donnée par Muhtar Kent, P-DG de Coca-Cola, prend en compte 

l’approche de la Coupe du Monde de football (2014) et des Jeux olympiques (2016) 

ainsi que l’accroissement de la classe moyenne locale. 

À noter : Coca-Cola compte actuellement 43 usines au Brésil. 

 

UN SODA EVANGELIQUE 

Un ancien représentant commercial d’un groupe alimentaire a lancé en 2009 une 

boisson non-alcoolisée nommée Leão de Judá (« Lion de Juda ») vendue dans la 

chaîne de supermarchés CompreBem (contrôlée par le Grupo Pão de Açúcar, dont le 

français Casino est l’actionnaire majoritaire) de l’État de São Paulo. L’enseigne 

représente 30% des ventes de cette BRSA, le reste est vendu dans les bars, 

restaurants et via des vendeurs ambulants. 

Selon son créateur Moisés Magalhães, membre notoire des groupes évangéliques, 

l’entreprise s’est fixé un objectif de vente de 3,5 millions de cannettes fin 2010 aux 

consommateurs de toutes confessions. 

 

Mexique 
 

JUMEX ET DANONE DEMANDENT UN TRAITEMENT EGALITAIRE 

Les fabricants de jus de fruits, de yogourts, de lait et de dérivés de soja, dont 

Jumex et Danone sont les leaders sur le marché local, ont demandé aux autorités 

de bénéficier du même traitement que les vendeurs de produits « solides » dans les 

établissements scolaires. 
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Pérou 
 

LA MISE DE LINDLEY 

L’embouteilleur, entre autres, des marques Coca-Cola, Fanta, Crush et Inca Kola 

prévoit d’investir 400 millions de dollars, d’ici cinq ans, dans la fabrication 

d’emballages consignés et dans l’achat d’équipements pour la chaîne du froid. 

De même, en 2010, Lindley prévoit d’investir 100 millions de dollars dans la 

construction d’une usine de fabrication de boissons non-alcoolisées à Trujillo (nord). 
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Café, épicerie et produits sucrés 

 

Brésil 
 

RETOUR DE TONDO DANS LE BISCUIT 

Après 13 ans d’absence dans le segment, Tondo, fabricant de la marque Orquídea, 

a décidé de produire à nouveau des biscuits et a investi 8,5 millions de dollars dans 

une nouvelle fabrique. Située à Caxias do Sul (Etat du Rio Grande do Sul), celle-ci 

devrait débuter son activité début 2011, sa capacité initiale de production 

mensuelle étant éstimée à 1 200 tonnes.  

En outre, 2,8 millions de dollars seront déboursés dans le but de développer et 

moderniser d’autres usines. Les produits seront vendus sous le nom d’Orquídea, 

marque commercialisée dans le sud du pays. Tondo prétend également destiner une 

partie de sa production à d’autres industries dans le centre du pays. Enfin, 

l’entreprise prévoit d’atteindre un chiffre d’affaires de 124 millions de dollars pour 

l’année 2010, soit une hausse interannuelle de 10%. 

 

SELMI CIBLE LE NORDESTE 

Le fabricant de pâtes, gâteaux et biscuits va investir 8,5 millions de dollars dans la 

construction d’une fabrique située près du port de Suape (Etat de Pernambouc). 

Celle-ci, d’une superficie de 72m² et d’une capacité de production mensuelle de  

3 000 tonnes, devrait commencer son activité en janvier 2012.  

L’objectif principal est de développer les opérations de la société dans la région du 

Nordeste pour que celles-ci totalisent 10% du chiffre d’affaires annuel. En effet, 

elles ne représentent aujourd’hui que 3% d’une facturation annuelle de plus de 170 

millions de dollars. Pour atteindre cet objectif, l’entreprise compte produire des 

spaghettis (90% des ventes de pâtes dans le Nordeste) et ses macaronis, développer 

de nouveaux assaisonnements et condiments ainsi que de nouveaux emballages et 

envisage même d’exporter une partie de sa production vers d’autres pays 

d’Amérique latine ou vers l’Afrique. 
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Colombie 
 

LES INVESTISSEMENTS 2010 DE RIOPAILA CASTILLA 

Cette année, le premier producteur colombien de sucre investira environ 60 

millions de dollars et prévoit de diversifier son activité. Par ailleurs, au cours du 

premier trimestre 2010, Riopaila Castilla a vu ses ventes augmenter de 3,1% en 

variation interannuelle et sa production diminuer de 9,8%. 

À noter : Riopaila Castilla détient 21% des parts du marché du secteur sucrier 

industriel et 31% des parts du marché du secteur sucrier de détail. 

 

Colombie / Pérou 
 

LE PAYS INCA, ELDORADO DE NACIONAL DE CHOCOLATES ? 

Le groupe colombien, qui opère dans la fabrication de chocolat, biscuits, café, 

glaces, pâtes et charcuterie, compte lancer de nouveaux produits sur le marché 

péruvien et ce dans différents secteurs. Cette année, Nacional de Chocolates 

espère que 13% de ses revenus proviendront du lancement de ses nouveaux produits. 

Vu le dynamisme du marché péruvien des sucreries, le groupe prévoit également de 

construire un nouveau centre de distribution. 

Rappel : début 2007, le groupe a acquis l’entreprise péruvienne de chocolats et 

friandises Good Foods pour un montant de 36 millions de dollars. 

 

Venezuela 
 

EFFONDREMENT DE LA PRODUCTION DE CAFE 

La production de café a diminué de 58,3% en dix ans, s’élevant aujourd’hui à 1,5 

kilo par habitant. Pendant cette même période, la production de café vert a chuté 

de 37,5%, passant de 1,6 million de quintaux en 1999 à 1 million en 2009.  

Le contrôle des prix a affecté la capacité de réinvestissement dans le secteur et 

l’État doit maintenant importer du café (autour de 550 000 quintaux cette année) 

afin de répondre à la demande interne. Les producteurs considèrent que pour 

répondre à cette demande interne, le secteur devrait produire 2 millions de 

quintaux de café. Pour cela, il est nécessaire d’étendre la culture, de développer 

les réseaux électriques ainsi que de nouvelles infrastructures et enfin embaucher  

13 000 ouvriers agricoles. Les producteurs de café attendent toujours un ajustement 

des prix pour réinvestir et assurer un meilleur rendement mais le gouvernement 

devrait annoncer sa décision qu’en octobre, lors du début de la récolte. 
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Divers 

 

Pérou  
 

EXPLOSION DES ENVOIS DE QUINOA 

Entre janvier et mai 2010, les exportations de quinoa ont augmenté de 97,3% à 3,2 

millions de dollars. En ce qui concerne le volume d’exportations, celui-ci a crû de 

98,7% avec 209 200 tonnes. Cette forte hausse s’explique notamment par 

l’augmentation de la demande des marchés canadien (+1 800%), étasunien (+205,1%) 

et, dans une moindre mesure, équatorien (+33,9%).  

Les principales entreprises exportatrices du produit ont été Exportadora Agrícola 

Orgánica (31% du total exporté), Grupo Orgánico Nacional (16,3%), Vínculos 

Agrícolas (12,3%), Altpez Internacional (8,7%) et Alisur (8,7%). 

 

Venezuela  
 

EXPROPRIATION DANS LE SECTEUR DES EMBALLAGES 

Le gouvernement a décidé d’exproprier les sociétés Envases Internacionales et 

Alentuy. Située dans l’État de Carabobo (nord-ouest), Envases Internacionales 

fabrique et distribue des emballages en carton et en papier. La société était 

propriété du groupe étasunien Evergreen jusqu’à il y a trois mois, date où 

l’entreprise a été rachetée par des capitaux nationaux, qui viennent donc d’être 

expropriés. Quant à Alenty, il fabrique essentiellement des canettes de bière. 


